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Le coin du rédacteur en chef

Lettre À La rédaction
reference : francis clermont, « L’art d’être un militaire-diplomate –  
d’un rôle implicite à une fonction explicite », Revue militaire 
canadienne, volume 15, no 2, printemps 2015.

J
e souhaite féliciter l’auteur pour sa contribution à une 
discussion bien nécessaire. Afin d’y donner suite, je 
voudrais faire part des deux observations suivantes. 
D’abord, lorsque l’auteur souligne qu’un soldat a appris 
le pachto de son propre chef, il indique que « le perfec-

tionnement professionnel et le système d’instruction ne lui ont 
pas donné tous les outils dont il avait besoin pour pleinement 
accomplir ses tâches » [TCO]. Mon opinion est que le perfec-
tionnement professionnel et le système d’instruction ont répondu 
à la demande. Les opérateurs doivent cerner leurs besoins et, dans 
ce contexte, ce sont les leaders supérieurs qui n’ont pas (dès le 
début) insisté sur les besoins en matière de compétences linguis-
tiques. Cela est également appuyé dans l’article par l’exemple 
tiré du rapport sur les leçons retenues du Groupement tactique 
du 2e Bataillon, Royal Vingt-deuxième Régiment (GT 2 R22eR), 
dans lequel on a indiqué des besoins opérationnels en matière 
de contre-insurrection (COIN), y compris en ce qui a trait à la 
formation linguistique.

Ensuite, je voudrais souligner que les recommandations présentées 
par l’auteur, que j’appuie personnellement, requièrent une ressource 
principale – de l’argent. Sans une refonte des priorités ou une réparti-
tion équilibrée des fonds pour développer les capacités (au niveau 
de l’équipement et des effectifs) ou un investissement important 
d’argent de source gouvernementale, je crains que le corps des MR 
ne reçoive tout simplement pas l’instruction nécessaire. 

Salutations distinguées.

Capitaine de corvette
Peter Ball
Centre d’instruction des officiers de marine VENTURE

chercher de l’aide. Enfin, Earl John Chapman et R. Paul Goodman, 
deux officiers associés au 78th Fraser Highlanders de Montréal, 
jettent un regard nouveau sur l’emplacement géographique réel de 
la bataille des Plaines d’Abraham, en 1759, en évoquant de récents 
développements en géoréférencement. Ils soutiennent que « … des 
descriptions imprécises ou erronées ont été offertes aux historiens, 
au public intéressé et aux touristes du champ de bataille au cours 
des 180 dernières années. » 

Martin Shadwick, notre commentateur attitré sur les questions 
liées à la défense, se penche sur l’héritage de Stephen Harper en ce 
qui concerne la défense nationale. Au bout du compte, il affirme qu’il 
laisse une impression « … partagée, comme pour la plupart des pre-
miers ministres canadiens. Vu les circonstances difficiles héritées des 
gouvernements précédents – que ce soit la guerre en Afghanistan ou 
l’accumulation des retards pour remplacer des équipements vieillissants 

et inadéquats –, on pourrait affirmer que le gouvernement Harper a, en 
comparaison, bien géré la défense durant ses premières années. Ceci 
étant dit, un certain nombre de mesures auraient pu renforcer l’héritage 
de Harper en matière de défense… » 

Enfin, comme d’habitude, nous terminons avec un certain 
nombre de critiques de livres que nous recommandons à nos lecteurs.

Bonne lecture!

David L. Bashow
Rédacteur en chef

Revue militaire canadienne
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